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Cette mission d'appui scientifique a été effectuée dans le cadre du Projet SRAP (Smallholder Rubber Agroforestry 
Project) où sont partenaires le CIRAD, l'ICRAF, et le GAPKINDO, ainsi que l'IRRI à Sembawa, le projet 
SFDP/GTZ à Ouest-Kalimantan, le Projet Pro-Rlk/Gtz et le Disbun à Ouest-Sumatra. 
Elle avait pour objet de 
- visiter les essais en cours de systèmes de culture à base d'hévéas, ainsi que les jardins à bois en milieu paysan 
- participer à la mise en forme et à l'interprétation des données agronomiques (base de données), 
- en fonction des observations et des résultats obtenus, proposer des améliorations, 
- examiner la poursuite de la collaboration dans le cadre du futur projet CFC, en particulier le détachement de 
Dominique Boutin (CIRAD-CP, Programme hévéa), 
- faire le point des publications en cours, manuel RAS, et à venir, séminaire IRRDB de septembre 2000 à Bogor. 
Principales personnes rencontrées 
Gabriel de Taffin, délégué CIRAD, Jakarta 
Anne Marie IZAC, Directeur des Recherches, ICRAF, Nairobi 
Dennis Garrity, Directeur Régional, ICRAF, Bogor, 
Dr Suharto Honggokusumo, Directeur GAPKINDO, Jakarta 
Leo Abam, représentant GAPKINDO pour Ouest-Kalimantan. 
Martin Lux, Economiste SFDP/GTZ, Sanggau. 
Ir. Astia Dendi, Agronome ProRLK/GTZ, Padang. 
Pak Lubis, Dinas perkebunan, Lubuksikaping 
Sophian, officer ProRLK, Bapeda Lubuksikaping 
ainsi que toute l'équipe du SRAP sur le terrain : 
Ilahang, Sujono, Asnari et Iwan à Ouest-Kalimantan 
Ratna et Gerhardt à Jambi 
Sofyan (GTZ/Pro RLK) et Coan (BIBP) à Ouest-Sumatra. 
Remerciements 
Nous remercions l'ICRAF et le GAPKINDO pour la très bonne organisation de cette mission et l'aide apportée lors 
des déplacements à Sumatra et Kalimantan. Nous remercions plus particulièrement toute l'équipe SRAP en charge 
du projet sur le terrain pour son accueil et sa disponibilité. 
Calendrier de la mission 
1/4 Arrivée à Jakarta 
2/4 Programme de la mission 
3/4 Déplacement à Pontianak, GAPKINDO, visite d'usine. Déplacement à Sanggau 
4/4 · Village de Trimulia, RAS 2.1, 2.2, 3.4 
5/4 Village de Embaong, RAS 1.1,  1 .2 
6/4 Village de Engkayu, RAS 1.1 ,  1.2, 2.2, 3.3. 
7/4 Village de Kopar, RAS 2.1, 2.2, 3.4. 
8/4 Mise en forme des données agronomiques 
9/4 Village de Paribang Baru (Sintang). RAS 2.2. Pépinières, jardins à bois. 
10/4 Réunions avec YPSBK et SFDP (GTZ) 
1 1/4 Déplacement Sanggau-Pontianak-Jakara 
12/4 Déplacement Jakarta-Padang-Lubuksikaping. Réunion avec ProRLK (GTZ) 
13/4 Village de Bangkok RAS 2.2 
14/4 Déplacement Bukit Tinggi-Muara Bungo 
15/4 Village de Seppungur Pépinière, jardin à bois, RAS 1.1 ,  2.2 
16/4 Village de Muara Buat RAS 1 .2, RAS 4 5 (sisipan) 
17 /4 Déplacement Muara Bungo -Jambi - Jakarta 
18/4 Réunions avec ICRAF à Bogor 
19/4 Réunions avec GAPKINDO à Jakarta 




L'hévéaculture en Indonésie. 
L'Indonésie est actuellement second producteur mondial, derrière la Thaïlande. Plus de 96% de la production est 
exportée, principalement sous forme de SIR (95%), de RSS (4%) et de concentré (1%) . 
..................................... Production (tonnes) ...................... Superficie _(ha) ...................... Productivité _(Kg/ha) .......... . 
Villageois 1 307 782 76,3% 2 829 024 84,6% 648 
Industriel 406 218 23,7% 514 976 15,4% 1 128 
Total 1 714 000 3 344 000 
Données IRSG 1998 (Annexe 1). 
L'hévéaculture villageoise doit faire face à de nombreux problèmes et le rendement des plantations hors projet 
(85% des superficies villageoises) est inférieur de plus de la moitié à celui des plantations mises en place lors de 
projets gouvernementaux : matériel végétal non sélectionné, peu d'intrants, de crédits ou d'informations techniques, 
éloignement. 
Le projet SRAP 
Le projet SRAP expérimente en milieu paysan, depuis 1995, un certain nombre d'itinéraires techniques visant à 
améliorer la productivité des agroforêts à hévéa, tout en maintenant un faible niveau en travail ou en intrants. En 
particulier, on teste le comportement de matériel végétal amélioré (clones d'hévéa) avec recru naturel forestier ou 
avec d'autres arbres associés (arbres à bois et à fruits), ainsi qu'avec des légumineuses ou arbres de couverture 
pour des recrus d 1mperata. Les essais sont répartis sur trois provinces (Annexe 2, Ouest-Kalimantan, Jambi et 
Ouest-Sumatra) pour prendre en compte la diversité des populations (dayak, malaise, javanaise transmigrante et 
minang) et des environnements (forêts, savanes à Imperata, transmigration, zones planes ou montagneuses, sols 
plus ou moins dégradés, traditions agroforestières ... ) .. Trois types d'essais (27 au total) sont répartis chez une 
centaine de paysans avec 3 à 5 répétitions par essai (1 paysan = 1 répétition) et 3 à 4 traitements par paysan. Ces 
essais sont regroupés sous l'appellation RAS (Rubber Agroforestry System). L'hévéa est toujours complanté ou 
associé à une culture de riz, la première année de plantation. 
RAS 1 consiste au remplacement des seedlings par des clones, sur précédent de forêts secondaires ou d'agroforêt à 
fruits, à bois et à hévéas. Les arbres associés à l'hévéa sont ceux issus du recrû naturel de la forêt, dont certains 
seront ultérieurement sélectionnés par le planteur. RAS 1.1 compare différents niveaux d'entretien de la ligne 
d'hévéa. RAS 1.2 compare plusieurs clones et plusieurs niveaux d'entretien. RAS 1.3 compare différents niveaux 
de fumure 
RAS 2 et 3 sont des systèmes de culture associant hévéa (550 a/ha) et plantes pérennes, fruitiers et des arbres à 
bois (100 à 250 a/ha). RAS 2 compare plusieurs associations (2.1), rotations, variétés ou :fumures de cultures 
annuelles intercalaires (2.2 a), matériel végétal (2.2 b), ainsi que différents niveaux de fumure sur hévéa (2.2 c). 
RAS 3 compare des légumineuses de couverture (3.2) ou des arbres à croissance rapide (3.3) limitant l'entretien 
pour des terrains à forte pression d'Imperata. 
A Essais RAS 
Essais Ras 1 
Entretien (1.1) 
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Le résultat le plus positif est l'absence d'effet significatif du Pueraria, par rapport à la repousse du recru forestier, 
sur la croissance de l'hévéa à 3 ans. L'entretien de la ligne est très variable, les fréquences prévues au protocole 
n'étant pas toujours suivies, mais il semble qu'une fréquence moyenne de 4 passages soit suffisante. L'analyse du 
relevé des temps de travaux permettra de le confirmer. 
La circonférence moyenne, à 3 ans, est de 29 cm à Jambi, et de 28 cm à Ouest-Sumatra (Engkayu), traduisant une 
croissance conforme à celle d'une plantation monoclonale; elle est de 24 cm à Embaong (Ouest-Kalimantan), ce 
qui est encore correcte. Entre 3 et 4 ans, avec un interligne de 6 m, les couronnes commencent à se rejoindre au­
dessus de l'interligne et le recru va diminuer. Si on n'observe pas, à la mise en saignée, une croissance supérieure 
pour le Pueraria, on peut, en l'absence d'une forte pression d'lmperata, faire l'économie d'une plante de 
couverture. 
Alors que dans les agroforêts traditionnelles les paysans commencent à nettoyer le recru vers 5-6 ans lorsque les 
arbres ont un diamètre de 25-30 cm (la période critique, due aux animaux et au feu accidentel, est alors passée), les 
paysans utilisent la même stratégie mais plus rapidement en fonction du développement des hévéas qui ont alors 
entre 3 et 4 ans. Il devient difficile avec les clones d'empêcher certains paysans, conduisant des RAS 1,de rabattre 
le recru dans l'interligne, vers 3 ou 4 ans : cela ne fait pas «propre ». Les essais sont modifiés en conséquence. 
On observe une très forte variabilité entre les répétitions, vraisemblablement dues à la motivation des paysans et 
aux conditions expérimentales (sol et végétation). La base de données parcellaire en cours d'élaboration permettra 
de mettre en évidence les facteurs discriminants. 
Clone (1.2) 
A Embaong (Ouest-Kalimantan), les seedlings ont une croissance de 22 à 40% inférieure à celle du clone PB 260 
ou RRIC 100, en condition de repousse du recru dans l'interligne. Si on peut espérer mettre les clones en saignée à 
6 ans, les seedlings ne seront ouverts qu'à 8 ou 9 ans. Avec un potentiel de production 3 fois supérieur, les paysans 
ayant bénéficié de matériel clonai dans le cadre des projets ont abandonné les seedlings. 





















A Jambi, aucune différence significative n'a été observée entre les parcelles fumées et le contrôle sans engrais. 
Avec une circonférence de 24 cm à 3 ans, la mauvaise croissance n'est donc pas due aux facteurs nutritionnels. 
Essais Ras 2 
Les cultures annuelles intercalaires sont maintenant terminées et ces essais présentent des densités plus ou moins 
variables d'arbres fruitiers ou d'arbres à bois plantés dans l'interligne des hévéas. Le durian, malgré une croissance 
lente, est apprécié par les paysans. Son port léger et sa hauteur n'entraîneront pas de compétition avec l'hévéa. Les 
durians utilisés n'étant pas greffés la croissance est particulièrement lente et aucun arbre n'est en production. Le 
ramboutan et le jacquier peuvent commencer à produire plus tôt que l'hévéa. Le petai n'a pas un bon 
développement. Ces arbres associés sont pour l'instant généralement dominés par les hévéas. 
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Arbres associés (2.1) 
A Ouest-Kalimantan, la circonférence des hévéas à 3 ans est satisfaisante (28 cm), alors que le développement des 
arbres fruitiers associés, durian et ramboutan, est beaucoup moins bon et d'autant plus médiocre que ces arbres ont 
été plantés. 
Fumure de l'hévéa (2.2 a) 
Elle s'avère indispensable à Ouest-Sumatra, où les sols, pauvres en phosphore et en azote, ne permettent pas une 
bonne croissance en l'absence d'une fertilisation complète. 
Circonférence des essais RAS 2.2 a (3 ans 2 mois) 
Ouest-Sumatra 






Fumure des cultures intercalaires (2.2 b) 
A Jambi, comme à Ouest-Kalimantan, on n'observe pas d'arrière effet de la fumure sur l'hévéa. , Contrairement à 
Ouest-Sumatra où la croissance reste faible. 
Circonférence des essais RAS 2.2 b 
Jambi 
(2 ans 4 mois) 
Pas de fumure 
BPS 
CRIFC 













On n'observe pas de différence significative de croissance entre le PB 260 et les seedlings améliorés. En conditions 
marginales (sol, altitude), le PB 260 ne manifeste pas tout son potentiel. Les plants BLIG peuvent obtenir de 
bonnes performances de croissance si une sélection stricte est opérée en pépinière, ce qui n'est pas toujours faisable 
en milieu paysan. 
Essais Ras 3 
Ces essais, établis à Ouest-Kalimantan, visent à maîtriser l'Jmperata par des associations culturales en couverture. 
Légumineuses de couverture (3.2) 
A Kopar, la croissance des hévéas avec des légumineuses de couverture, Pueraria, Mucuna, Flemingia, 
Crotalaria, Gliciridia, est supérieure de 20% à celle obtenue avec de l'lmperata ou du Chromolaena. LeMucuna 
disparaît après 1 an et les légumineuses arbustives doivent être fréquemment rabattues. 
Circonférence à 3 ans des essais RAS 
Ouest-Kalimantan ------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------
Témoin Pueraria 30,6 a 
Mucuna 31,7 a 
Crotalaria 29,0 a 
Flemingia 29,3 a 
Chromolaena 25, 1 b 
Imeerata 26, 1 b 
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Arbres à croissance rapide (3.3) 
A Engkayu et Trimulia, la plantation d'arbres à croissance rapide dans l'interligne ne permet pas d'obtenir une 
croissance significativement supérieure à celle du témoin. A 3 ans, !'Acacia mangium devient très compétitif pour 
l'hévéa et doit être éliminé, après annelation du tronc ; le Gmelina et l 'Albizzia n'ont pas une couronne 
suffisamment dense et doivent être recépés à 1,5 m. 
B Observations et recommandations 
Contrôle du recru dans l'interligne 
L'effet bénéfique du Pueraria, par rapport à un recru naturel, se manifeste généralement : 
par une mise en saignée plus précoce : à partir de 3 ans, lorsque les racines explorent l'interligne, la 
compétition est d'autant plus faible que l' ombrage diminue la biomasse de Pueraria qui retourne au sol, 
par une diminution de la pression de Fomes. 
Il est important de suivre les essais RAS 1 .1  jusqu'à la mise en saignée, tant au niveau de la croissance, que des 
temps de travaux et de l'incidence du Fomes. 
Maladies et ravageurs 
Dans certaines zones, sangliers et cervidés obligent les paysans à entourer les parcelles de solides clôtures, sous 
peine de voir leurs plantations détruites. Il n'existe pour l'instant pas d'autres alternatives 
En zones forestières, le Fomes est à détecter systématiquement par paillage, puis à traiter selon les normes. 
Les dégâts de termites deviennent importants. Sur hévéa, les matières actives les plus efficaces sont le Fipronil, 
suivie du Chlorpyriphos-ethyl, du Deltamethrine et du Carbaryl. 
Le relevé complet, sur plan, de chaque parcelle, avec identification des manquants, arbres morts, arbres malades, 
arbres traités et arbres sains est à effectuer 2 fois par an. 
Matériel végétal 
Un réseau de 9 jardins à bois villageois a été mis en place en 1996 pour tester la possibilité de fabrication du 
matériel végétal amélioré par les communautés elles-mêmes à Kalimantan, dans l'optique de réduire les coûts de 
plantation. Les jardins à bois non utilisés sont à recéper. Si du bois de greffe est prélevé, une fumure N, P, K, Mg 
doit être régulièrement apportée (quelques symptômes de déficiences minérales ont été observés). 
Les jardins à bois mis en place chez des pépiniéristes privés comportent les clones suivants: RRIC 100, PB 260, 
TM 8, BPM 24. Les recommandations clonales actuelles de projets TCSDP sont les suivantes : PR 262 (33%), 
RRIM 712 (33%), BPM 1 (9%), PB 260 (7%), PR 300 et PR 255. 
Le clone PB 260, malgré sa bonne croissance en conditions favorables, n'a pas que des avantages. Il est très 
sensible au Corynespora et à l'encoche séche. Le RRIM 712 et le BPM 24 sont sensibles au Colletotricum. En 
dehors du RRIC 100, résistant aux maladies de feuilles mais dont il faudra confirmer la faible réussite au greffage, 
il faut absolument pouvoir proposer une large diversification clonale et multiplier les tests clonaux en milieu RAS. 
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Associations culturales 
Les arbres utiles associés, pour être dans les meilleures conditions de croissance et de production précoce, afin 
d'être attractifs pour les paysans, doivent être greffés et associés à l'hévéa dans des interlignes plus larges, de façon 
à n'être plus dominés par les hévéas. Ces essais, en cours dans d'autres pays et prévus au Vietnam et au 
Cambodge, pourront être entrepris avec l'IRRI. 
Sur une plantation villageoise SRDP de 1982 à Ouest-Kalimantan, nous avons pu observer l'effet très concurrentiel 
d'un rotin planté en 1994 en intercalaire à 450 pieds/ha : casse de branches, réduction de production de latex de 
200 à 80 Kg/mois. Le rotin est exploitable - certains pieds ont jusqu'à 30 m de long - mais l'absence de marché ne 
permet pas la recommandation de ce type d'association, malgré ce qu'on peut lire dans la littérature. En fait 
l'association avec le rotin n'est intéressante qu'en fin de cycle de l'hévéa (entre 25 et 33 ans) et seulement s'il 
existe un débouché. 
Lutte contre l'lmperata 
Enfin, en zone d'lmperata, la mise au point et la diffusion des itinéraires techniques adaptés est à poursuivre: 
complantage de la ligne avec une plante de couverture, Flemingia, Gliricidia ou avec des cultures vivrières, 
maïs ou banane, 
roulage de l'lmperata dans l'interligne, 
poursuite des essais avec couvertures compétitives (Flemingia ... ). 
Saignée 
•, 
En règle générale, les arbres sont ouverts beaucoup trop tôt. Sur les essais RAS, certains arbres sont déjà tracés à 
30 cm de circonférence (Bangkok, Planting 1/96). Après quelques années, le cumul de la production des arbres 
ouverts trop précocement devient inférieur à celui des arbres ouverts à 50 cm. 
Les arbres sont aussi saignés trop fréquemment : pour une encoche en 1/2S, la fréquence de saignée est comprise 
entre 4 et 6 saignées par semaine. A Pariban Barn (Sintang, Ouest-Kalimantan) 4,5 ha de PB 260 plantés en 
octobre 93 et appartenant à un groupement de 9 paysans dayaks, ont été ouverts en juin 99. La qualité de la saignée 
est très bonne, avec cependant une consommation excessive (35 mm/mois) due à une fréquence de saignée de 4 
jours/semaine, soient 180 à 200 saignées par an. L'essai de réduction de fréquence de saignée envisagé sur ces 
parcelles devra prendre en compte la forte sensibilité du PB 260 à l'encoche séche. Un essai de saignée à fréquence 
réduite pourra aussi être mis en place à Sepunggur (A. Yani). Ces essais permettront de réduire la consommation 
d'écorce et d'augmenter la productivité du travail. 
Usinage 
A Ouest-Kalimantan, le latex récolté est généralement versé dans un bac en bois de 150x50x5 cm puis coagulé 
avec 10 ml d'acide formique à 90%. Le coagulum de 3,5 cm d'épaisseur (environ 7 Kg de cc à 70% de DRC) est 
essoré manuellement et laminé dans 2 « hand mangle », puis conservé dans l'eau. Ce procédé de conservation est 
avantageux pour·le paysan, mais moins bon pour le PRl si la durée de maturation est importante, les antioxydants 
étant lessivés. Avant transport à l'usine, les feuilles sont stockées à l'air libre chez le grossiste. La vente a lieu tous 
les 15 jours, sur une base actuelle de 2.500 rp/Kg (1 US$= 8.000 roupies). Les feuilles et les slabs sont amenées 
aux 6 usines de Pontianak par des transporteurs privés, dans des camions de 7 tonnes. L'usine visitée, PT. Sumber 
Jantin à Pontianak, reçoit 60% de feuilles (70 à 80% de DRC)et 40% de slabs et fonds de tasse (DRC>44%). Elle 
traite 20.000 Tian (265 personnes pour IOOT/j) avec 35 1 de fuel et 30 m3 d'eau/T de cc. Le PRl obtenu avec les 
feuilles est meilleur que celui obtenu avec les slabs. De même, le préséchage à l'air des crêpes pendant 15 jours 
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améliore le PRI et le rendement des séchoirs. Les effluents sont traités à l'alun et biologiquement (procédé japonais 
pour effluents d'usines textiles), un récent décret imposant une réduction de la DBO à 60. 
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2 : 28 %  
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2 :  









l OO mm 
150 mm 
Lump 
Acide formique ou coagulation naturelle 
Les usines étant en sous-capacité, ces normes ne sont pas respectées. Un autre décret est en cours de rédaction. 
Enfin on note que très récemment , les réseaux d'acheteurs ont, sur demande des usiniers, baissé le prix des slabs 
très contaminés à Kalimantan, dans une proportion importante, ce qui devrait constituer une raison supplémentaire 
pour les producteurs de fournir des produits de meilleure qualité, en feuilles en particulier. 
En résumé, au niveau paysan, le procédé de transformation post-récolte en feuilles est simple et peu coûteux en 
main d'œuvre et en intrants. Il est cependant nécessaire d'investir dans 2 minicrépeuses manuelles . Au niveau de 
l'usinier, ce procédé, ainsi que le préséchage, élimine tout problème de PRI, si fréquent en Afrique. 
Publications 
Les comptes rendus du séminaire SRAP de 1997 à Bogor sont en cours de publication. 
Le draft du Manuel RAS doit être réactualisé et présenté au séminaire d'ouverture du projet CFC, en septembre 2 
000. Une première édition aura lieu début 2 OO 1. 
Pour le séminaire IRRDB de septembre 2 000 à Bogor, 2 articles seront présentés par D. Boutin et E. Penot : 
Résultats des RAS 1 
Résultats et études à entreprendre sur les RAS 3. 
Fichier parcellaire 
Une analyse statistique multivariable non paramétrique est entreprise sur les 3 à 400 parcelles individuelles, de 
façon à mettre en évidence les principaux facteurs limitants (matériel végétal, environnement, itinéraires 
techniques . .  ) sur la croissance et la sensibilité aux maladies, puis, à terme, sur la production (Annexe 3). Les 
données sont actuellement saisies sous fichier Excel (RAS.xis). L'interprétation des données sera effectuée avec 
l'aide des biométriciens du Cirad. 
Conclusion 
L'introduction de matériel clonai amélioré en conditions d'agroforêt, c'est à dire avec repousse du recru naturel au 
jeune âge dans l'interligne, est un réel succès. A condition de lutter efficacement contre le Fomes et de contrôler la 
végétation sur la ligne, on dispose alors de recommandations d'itinéraires techniques à faibles coûts d'intrants. Pour 
permettre aux cultures associées à l'hévéa de se développer rapidement et durablement, il importe de reconsidérer 
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les dispositifs de plantation. Enfin, la maîtrise de / 'Imperata, après 1 ou 2 cycles de cultures intercalaires, devra 
être adaptée au milieu paysan en testant des couvertures végétales adaptées. 
Associations culturales, avec double interlignes,maîtrise de l'Imperata sur la ligne et dans l'interligne et réduction 
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1. NR production 
INDONESIA 
Outlook for Elastomers 1999-2000 
In 1998, Indonesia's NR production was 1,714,000 tonnes compared with production in 1997 
of 1 ,505,000 tonnes, an increase of 13 .9%. This sudden increase was particularly due to the 
fact that, because of currency turmoil and economic crisis, farmers performed double tapping 
on their trees. As an aftermath, ;production of NR in 1999 is predicted to decrease to 
1 ,621 ,000 tonnes and to 1,687,000 tonnes in 2000. The increase of production cornes mainly 
from smallholders due to the increase in productive areas in both the project and non-project 
areas, resulting from the expansion program undertak:en during the last 10  years. This was 
supported by the increasing productivity in some project areas where the yield was almost 
double that of the traditional one. Smallholders produced 76.3% of the total production in 
1998, while rubber estates shared 23. 7%. The total area of smallholders' plantations covers 
84.6% of 3,344,000 hectares (1998) while 15 .4% belong to rubber estates. However, the 
productivity of the smallholders is much lower (648kg/ha) compared with the estates 
(1 , 128kg/ha), but in the some smallholding project areas, the productivity is between 800-
1,200kg/ha. The total area of rubber planting is predicted to increase to 3,401,000 hectares in 
1999 and 3 ,407,000 hectares in 2000. 
2. NR exports 
Indonesia's natural rubber exports in 1998 were 1 ,641,000 tonnes. Compared with the 
exports of 1 ,404,000 tonnes in 1997, exports increased by 16.9%. ln line with the decreasing 
production, it is predicted that natural rubber exports will decrease to 1 ,515,000 tonnes in 
1999 and then increase to 1 ,566,000 tonn.es in 2000. � ) 
The composition of lndonesia's natù:çal rubber exports in 1998 was RSS 4. 1 %, SIR 95. 1  
% and latex concentrate 0.8%. lndonesia i s  committed to improve the quality of its natural 
rubber production. Since January 1997, all SIR and RSS manufactured in Indonesia is 
obliged by decree of the Ministry of lndustry and Trade cfated 22 June 1996 to adopt a quality 
control mechanism. All rubber processors must have undertak:en product certification based 
on the Indonesian National Standards (SNI). The Ministry decree requires that each 
manufacturer adopt either ISO 9001 or 9002 or Module One Quality Management System. 
At present, over 30 SIR processors are in the process of obtaining ISO 9002 certification. 
3. NR consomption 
Domestic NR consumption was 97,000 tonnes in 1998, compared with the consumption of 
141 ,000 tonnes in 1997, a decrease by 29. 1%. The decrease in consumption was due to the 
currency turmoil and economic crisis in Indonesia, which created a negative impact on the 
industrial sectors, including rubber-based product industries. It is estimated that NR 
consumption:wm increase to 1 16,000 tonnes in 1999 and 136,000 tonnes in 2000, in line with 
the improving economic situation, which is hopefully forthcoming. 
�- : .  
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4. Synthetic rubber 
Imports of synthetic rubber in 1998 were 97,000 tonnes. Compared with the import of 
1 13,000 torines in 1997, they decreased by 1 0%. The decrease in synthetic rubber imports 
was due to the fact that Indonesia started producing synthetic rubber for the first tirne in 
January 1998. Production in 1998 was 1 6,000 tonnes and is predicted to increase to··:35,000 
tonnes in 1999 and 48,000 tonnes in 2000. 
Domestic consumption of synthetic rubber was 76,000 tonnes in 1998, and is expected to 
increase to 95,000 tonnes in 1999 and 1 1 1 ,000 tonnes in 2000. It is predicted that imports of 
synthetic rubber will be 88,000 tonnes in 1 999 and 97,000 tonnes in 2000. 
5. The Indonesian rubber manufacturing industries 
A Car tire production 
In 1998, car tire production was 1 0,044,000 units and is predicted to decrease to 9,41 1,000 
units in 1999, a decrease of 6.3%. 
B Commercial vehicle tire production 
In 1998, commercial vehicle tire production was 6, 743,000 units, and is anticipated to 





Common major problems faced by the smallholding sector are as follows: 
A Production (productivity/yield) 
In general, the land owned by smallholders ranges from 0.5-2.5 hectares, and the yield is 
relatively low. The yield of NR produced by the smallholder sector not included in the 
govemment projects is approximately 50-60% lower. National average yield is relatively 
low, due to the fact that only 1 5% of the total area of rubber· plantation is included in the 
.J 
govemment development projects. The main reasons are as follows: 
• poor quality planting materials; 
• low standard clones caused by various root and pest diseases; 
• poor husbandry practices and lack of field maintenance; 
• suspension in implementation of new technologies to increase productivity; 
• smallholdings are located in remote and scattered areas, thus hampering the dissemination 
of knowledge to the smallholder. 
B Post-harvest problems 
Post harvest activities play a major role in determining the ultimate quality of the product. 
The following are problems that usually happen: 
• Lack of primary processing facilities could bring about somè quality problems. However, 
due to the limited incarne of the smallholders, they cannot afford to purchase basic 
equipment, which is needed for primary processing at farm level. Indeed, govemment 
assistance in the form of credits/grants given to the smallholder takes much time. 
• The existing processing technique is out of date. 
• In addition, the marketing system fails to provide incentive for improving the quality of 
farmer's rubber product initiated by ADB-supported govemment programmes. The 
failure has discouraged farmers from continuing the programme. 
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C Transportation 
Due to the remote location of smallholdings, which are not easily accessible, transportation is 
a major constraint for smallholders. However, this problem is being solved through some 
govemment infrastructure development programmes. 
7. National development programmes for the smallholders, 1996-2000 
The following programmes have been designed to be implemented, designed for further 
strengthening and refining the existing strategies and approaches. 
A Management and supervision 
In smallholder development, the target area under the Project Management Unit (PMU) is 
approximately 5,000 hectares, which is divided into five sub-units (1,000 hectares per sub­
unit). These sub-unjts are supplied with adequate technical, management, administrative and 
extension personnel to meet the requirements of various smallholder development 
programmes. The progress that has been achieved under the PMU approach is quite good 
and it will continue to be the future organisational approach for smallholder development. 
However, the transformation of the PMU units into farmer co-operatives is now being 
considered. 
B U ptake of new clones 
A rather high proportion of smallholder rubber is non-clonai material, and in order to achieve 
higher production an active programme has been implemented to launch high-yielding clonai 
material among smallholders. To facilitate the process in . rubber growing provinces, 
budwood nurseries have been established in suitable locations that could be utilised by 
smallholders for new plantings and replantings. In addition, the private sector is also playing 
an increasing role in the production of budded material for the smallholders. The provincial 
and central governments finance this ef:(0ft. 
C Facilitating replanting . . 
One of the obstacles facing the smallholder sector is the continuation of exploiting low­
yielding and old seedling rubber. Sorne measures have been taken by the govemment, among 
others facilitating and accelerating the pace of replanting and improving productivity of the 
smallholders through various input packages to them. The provincial and the central 
govemments also finance these activities. 
As a parallel development programme, a government initiative to utilise rubber wood is 
currently being implemented in South Sumatera, Larnpung and West Kalimantan. The 
incarne generated from this sector is expected to facilitate and accelerate the replanting 
prograrn arnong the smallholders. 
D New plantings 
New planting, which is still done by the government estates and the private sector, is 
expected to ..increase substantially. NR is labour-intensive and requires a fairly long gestation 
period and its profit margin is quite limited. However, rubber continues to be a very suitable 
.. · · instrument·for smallholder development and, at the same time, it can alleviate the level of 
rural poverty. The govemment will, therefore, continue to support the smallholder rubber 
:.;.. industry. There have been various types of foreign and locally funded projects under the 
tf PMU approach, including TCSIDP, TCSSIP, UFDP and others, which use rubber as fhe main 
i crop and address themselves to new plantings and replanting for smallholder development. 
The development model emphasises high-yielding clones and provides a comprehensive 
package of inputs and support services. 
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As a further step to enhance production capability of the smallholders, government efforts 
have been initiated to intercrop mature rubber with profitable complementary crops, like 
rattan and fruits. 
E Upgrading product quality 
Improving quality qf NR at the farm level has been focused to increase the price. Various 
packages, including processing equipment assistance, have been extended to the smallholders 
by using local and foreign funds. 
F Human resources development 
Technical training has been given by field extension workers to the rubber smallholders in 
various districts and sub-districts. Staff and fanners in NES and PMU projects, which are 
full y assisted by foreign and local funds, attend comprehensive training programmes of wide 
ranging activities from land clearing to production. 
G Partnership with priva te sector 
A unique and innovative feature of the govemment's effort is the development of business 
partnership between fanner co-operatives, or other farmer groups, and the private sector. 
Under this type of partnership, a private factory would undertake to purchase, process and 
market farmers produce at competitive prices. 
8. Marketing policy 
,/ 
é /  ,t,l 
The marketing of NR in Indonesia is largely left to free 11J.arket forces. In general, it can be 
divided into three categories, such as direct sales, semi-direct sales and indirect sales. 
Because of the changing trend in the international market in recent years, direct and semi­
direct sales have become more dominant, while indirect sales via dealers and brokers are 
becoming insignificant. 
A Joint Marketing Office (JMO) 
In the past, state-owned estates had to sell their products throûgh the government-controlled 
Joint Marketing Office, but since 1996, state-owned estates, namely Perseroan Terbatas 
Perkebunan Nusantara (PTPN) have been authorised to conduct direct sales to the customers. 
B The private rubber producing companies 
The private rubber producing companies are free to sell their products directly to domestic 
and export markets. Sorne of them are selling through overseas sales 'representative 
organisations. 
C Farm gate level 
Smallholders usually sell their NR through traditional marketing channels, starting from 
village middlemen, district dealers or smallholders' co-operativds directly to the factories of 
the processors. Smallholders produce various types of rubber such as ojol, slab, lump and 
sheet. Several programs has been introduced to improve smallholders' product quality by 
providing simple processing equipment and helping farmers to obtain better price through a 
Partnership/Kemitraan Program with local processors. 
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Localisation des sites pour la province de Ouest Sumatra 
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Localisation des sites pour la province de Jambi 
Annexe 3 
PRO Province 1 Jambi 2 Kalbar 3 Sumbar 
VIL Nmm; ef 1,i/lage 
RAS Type of RAS l la 1 1  b 12 a 
Farm Name of fanner 
EG Ethnie Group 1 Dayak 2 Javanese 3 Melayu 4 Minang 5 Dayak 
Mot Motivation 1 Good 2 Medium 3 Weak 
Tr Name of treatment 
CTr Code of treatment A B C D E F  
S/Tr Sub treatment 
Env Environment 1 Dense forest 2 Rubber 3 Open Land 4 Oil pahn 
Ha Area of plot (ha) =NRO/D 
D Trees/ha 1 550 2 750 
NRO Number of rubberplanted Year O 
Clo Clone 1 PB 260 2 RRIC 100 3 BPM 1 4 RRIM 600 5 BLIG 
Plt Date (month/yea,) 
Type Type of planting 1 Polybag 2 Stump 3 Tapih 
PMO Planting matelia/ origin 1 TCSDP 2 GOODYEAR 3 Mixed 4 Other 
Y-3 Vegetationyear-3, -2, -1 1 Oldjgl rub 2 youngjg rb 3 Old fallow 4 Young fallow 
Y-2 (PADDY > 6 months before) 5 Imperata 6 Paddy 7 Clearing 8 Others 
Y-1 
Slope Slope 1 0-10% 2 10-40% 3 >40% 
Text Texture 
Supl Number Supp�ying Y ear 1 (0-12 months) 
Sup2 NumberSupplying Year 2 and 3 (12-36 months) 
WHl Number of weeding hoeing on rubber row Year 1 
WSl Number of weeding slashing on ntbber row Y ear 1 
WH2 Number of weeding hoeing on ntbber rowY ear 2 
WS2 Number of weeding slashing on n,bber row Year 2 













VRl V egetation on rubber row year 1 
VMl Vegetation on interrow (dominant) year 1 
VSl Vegetation on interrow (secondary) year 1 
VHl Vegetation average High (m) year 1 
VSLl Number q
f 
slashing on interrow year 1 
VR2 1 Imperata, Sledge 
VM2 2 Grasses, Paddy 
VS2 3 Various weeds (Melastoma Chromolaena Mikania ... ) 
VH2 4 Bamboo 
VSL2 5 Varions tree (rnbber . . .  ) 
VR3 6 LCC (pueraria, mucuna) 














11 First intercrop Y ear 1, 2, 3 l Paddy 2 Legmninous 3 Palawija 4 Others 5 Clùli 
Fil Fertilization on intercrop O No l Yes 
Sil Second intercrop Year 1, 2, 3 









NATl Number of associated trees Y ear 1, 2, 3, 4, 5, 6, 
HATl Height average (m) of associated trees Year 1, 2, 
FGTl Type of associated trees Year 1 1 Acacia 2 Gmelina 3 Albizia 4 Mîxed 
NFGTl Number ofFast Growing Trees Year 1, 2, 3, 4, 5, 6, 


























NDl Number of dead mbber trees Year 1, 2, 3, 4, 5 
NRl Number of living n,bber Year l, 2, 3, 4, 5 
MDl Main pest and disease Year 1. 2, 3, 4. 5 O No disease 1 Fomes 2 Termites 3 Corticiun 












RP Quantity of Rock Phosphate (g) Planting 
Nt Quantity of urea (g!tree) year 1, 2, 3, 4, 5 
Pl Quantity of SP36 (g) year 1, 2, 3, 4, 5 
K1 Quantity ofKCJ (g) year 1, 2, 3, 4, 5 

















D6 Diameter of ntbber at 6 months (cm) 
D12 Diameter of nib ber at 12 months 















Rem Limiting Factor 
PRO 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2 
VIL Eng2 Eng2 Eng2 Trimulia Trimulia Trimulia Trinuilia Trimulia Trimulia Trimulia Trimulia 
RAS !la ! la !la 34 34 34 34 34 �� 22 22 
Farm Apan Apan Apan Margono lvfargono Margono Margono Margono Suwito Suwito Suwito 
EG 1 1 1 2 2 2 2 2 2 2 2 
Mot 2 2 2 2 2 2 2 2 1 
Tr Low Medium Intense no FGT Acacia m Albizia Gmelina a M.ixed trees CRŒC no fert BPS 
CTr A B c A B c D E A c E 
srrr 
Env 3 2 2 3 2 3 3 3 
Ha 0,153 o,i13 0,1 1 7  0,093 0,093 0,093 0,124 0,093 0,145 0,164 0,142 
D 750 750 750 550 550 550 550 550 550 550 550 
NR-0 115 130 88 51 51 51  68 51 80 90 78 
Clo 1 l l l l l l l 
Pit 3 3 3 3 3 3 3 3 3 3 3 
Type 
PMO 1 
Y:-3 .. ·.· · 5 5 5 5 5 5 5 5 
.Y-2. 5 5 5 5 5 5 5 5 
y.1 7 7 5 5 5 5 5 5 5 5 
SI ope 2 2 1 l 2 2 2 
Telli 
Supl 5 1 1  1 5  0 0 3 0 0 0 0 
Sup2 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
WHl . .  2 3 4 0 0 0 0 0 
WSl 0 0 0 2 2 2 2 2 
wm 2 2 3 0 0 0 0 0 
WS2 2 2 2 2 2 
:wo,.,.·.· · · ·  0 0 0 0 0 0 0 0 
wm 0 0 0 l l 1 J 1 
WS3 0 2 3 0 0 0 0 0 
:W:CJ .. . . . .  2 2 2 2 2 2 2 2 
WH4. :·: 0 0 0 0 0 0 0 0 
WS4 .,.· · · 0 0 0 1 1 1 
WC4 . 2 2 2 1 1 
\v.HS 




WC6 :  
VRl 2 1 1 2 2 2 
VMl 3 3 3 2 2 2 
VSl 2 2 2 
VHl 1,5 1,5 1,5 l l 
VSLl 0 0 0 0 0 0 
VIU 2 l 
VM2 3 3 3 
VS2 l l 
VIU 2 2 2 
VSL2 0 0 0 
VR3 2 1 
VM3 3 3 3 
VS3 4 4 4 
VH3 2,5 2,5 2,5 
VSLJ 0 0 0 
VR4 0 0 0 
VM4 3 3 3 
VS4 4 4 5 
VH-' 3,5 3,5 3,5 






li 6 6 6 1 
FJl ... 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
SH · 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
l1'SI1 ,: · 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
I2 . .  ·.· 0 0 0 0 0 0 0 0 
FI2 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
su 0 0 0 0 0 0 0 0 2 2 2 
FSJZ 0 0 0 0 0 0 0 0 
13 0 0 0 0 0 0 0 0 2 2 2 
.F]J 0 0 0 0 0 0 0 ü 
·SI3 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
l'SU . 0 0 0 0 0 0 0 0 0 ü 0 
1'AT1 1 7  1 8  6 
HATl 0,5 0,5 0,5 
FGTl 0 0 0 0 3 2 4 0 0 û 
NFGTl 0 0 0 0 48 48 48 48 0 lJ 0 
HFGTl 0 0 0 0 Û:,Î 0,5 0,5 0/ï û 0 0 
NAT2 0 0 0 0 0 0 0 0 23 15 10  
HAT2 0 0 0 0 0 0 0 0 1 1 1 
FGT2 0 0 0 0 1 3 2 4 0 0 0 
NFGT2 0 0 0 0 43 41 41 43 0 0 0 
HFGT2 0 0 0 0 3 3 2,5 3 0 0 0 
NAT3 0 0 0 0 0 0 0 0 32 25 20 
GAT3 0 0 0 0 0 0 0 0 4 3 4 
FGT3 0 0 0 0 3 2 4 0 0 0 
NFGT3 0 0 0 0 38 33 32 31 0 0 0 
HFGT3 0 0 0 0 6,5 4,5 3 4 0 0 0 
NAT4 0 ô 0 0 0 0 0 0 26 23 16  
GAT4 0 0 0 0 0 0 0 0 
FGT4 0 0 0 0 3 2 4 0 0 0 
NFGT4 0 0 0 0 38 33 30 30 0 0 0 
HFGT4 0 0 0 0 30 1 5  20 25 0 0 0 
NAT5 0 0 0 0 0 0 0 0 
GATS 0 0 0 0 0 0 0 0 
FGT5 0 0 0 0 1 3 2 4 0 0 0 
NFGTS 0 0 0 0 38 31 30 30 0 0 0 
HFGT5 0 0 0 0 35 20 30 35 0 0 0 
NAT6 0 0 0 0 0 0 0 0 
HAT6 0 0 0 0 0 0 0 0 
FGT6 0 0 0 0 3 2 4 0 0 0 
NFGT6 0 0 0 0 0 0 0 
HFGT6 0 0 0 0 0 0 0 
·ffl>1 . 0 0 0 
mu .... . . . . 1 15 88 130 
MIU ... . . . 0 0 0 
. ND2 . .  - 0 0 0 
NR2 ',' 1 1 5  88 130 
Mill ·, 0 0 0 
NDJ._. 3 2 2 
NRJ .  112  86 128 
.MDJ ., . . ·. .  · .  2 2 2 
.fil>4 .. .  2 0 0 
NR4 . .. . ·. :::·:-:·:::·:::: 1 1 0  86 128 
·l\lD4 ::::,:,:,,-·.-.- . .  3 0 0 
.l'll)5 :  
NRS .·. 
MD5 
RI' 200 200 200 
Nl 1 50 1 50 150 
Pl 120 120 120 
Kl 75 75 75 
Mgl 0 0 0 
N2 1 50 150 150 
P2 120 120 120 
K2 75 75 75 
Mg2 0 0 0 
N3 150 150 150 
PJ 120 1 20 120 
K3 75 75 75 
MgJ 0 0 0 
N4 100 100 100 
P4 80 80 80 
K4 50 50 50 











G24 1 0,2 6,6 12,1 9,8 12,l 9,0 1 0,4 1 1,6 
G27 
GJO 1 5,6 1 0,8 1 7,2 1 5,0 1 7,7 14,1 1 5,6 16,4 
G33 
GJ6 20,8 15,4 24,8 19,5 23,9 19,9 20,2 20,6 
G39 
G42 24,8 1 9,9 27,5 22,0 26,8 23,4 23,1 22,7 
G45 
G48 
GSl 
G54 
Rem 
